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Le catéchuménat des adultes en France 1945-2005, Analyse 
historique, pastorale et théologique 

Roland LACROIX 
  

Le 14 décembre 2017, Roland Lacroix, enseignant à l’ISPC et responsable du 
service de formation du diocèse d’Annecy a soutenu une thèse de théologie sous 
le titre : Le catéchuménat des adultes en France 1945-2005, Analyse historique, 
pastorale et théologique, vol 1 et 2. La thèse a été dirigée par Denis Villepelet. 

La thèse de Roland Lacroix se présente sous un double aspect historique et 
théologique, les deux intimement liés. C’est l’aboutissement d’un long travail de 
recherche et d’engagement personnel dans le catéchuménat. Roland Lacroix 
nous livre une relecture de l’histoire contemporaine du catéchuménat, qu’il 
accompagne d’une théologie du catéchuménat en train de se faire. Ainsi, le 
théologien principal auquel Roland Lacroix se réfère, Henri Bourgeois, ne fait pas 
l’objet d’un chapitre à part sur sa théologie catéchuménale mais Roland Lacroix 
suit sa pensée au fur et à mesure du développement du catéchuménat français.  

Dans sa leçon doctorale, Roland Lacroix montra un esprit de synthèse très 
apprécié par les cinq membres du jury. En quelques mots, il dégage l’essentiel 
du modèle catéchuménal, « si le processus d’initiation chrétienne se révèle le 
modèle, c'est parce que c'est un processus mis en œuvre pour accompagner le 
travail de la grâce dans tout l'être du catéchumène. Si les notions de foi et de 
conversion sont indissociables dans le RICA, dans ce rituel la conversion apparaît 
bien comme susceptible de maturation. Dans l’initiation chrétienne, l’homme 
répond au don de Dieu, par sa conversion et sa foi, par tout ce qu’il est, 
également sa corporéité, par son corps. D’où l’importance de la mise en œuvre 
liturgique : sont mis en valeur dans le RICA à la fois la transformation 
progressive de la personne et les moments-clefs de cette transformation que 
l’action liturgique opère ». Et ce processus est un apport considérable à la 
réflexion catéchétique, proche de ce que Denis Villepelet théorisa dans le 3e 
paradigme catéchétique. Ici, Roland Lacroix prend une option très nette : ce fut 
une impasse de vouloir penser le catéchuménat à part de la catéchèse comme 
cela a été fait dans les années 60 à 90 en France. Pour l’auteur de la thèse, la 
réflexion sur l’initiation chrétienne des adultes est une réflexion catéchétique.  

Après cette brillante leçon doctorale, le jury entra en débat avec Roland Lacroix 
comme on entre en débat avec un collègue expert en son domaine. 



 

 

Denis Villepelet souligna l’impressionnant travail effectué mais aussi la grande 
maitrise du sujet, l’historien Guillaume Cuchet a apprécié quant à lui l’apport de 
cette thèse pour l’histoire contemporaine du catholicisme français. Le liturge 
Marco Gallo s’est interrogé avec Roland Lacroix du peu de place que les réformes 
liturgiques ont eu sur l’évolution du catéchuménat français. Joël Molinario mit en 
valeur l’initiation chrétienne des adultes comme lieu théologique du renouveau 
de la théologie sacramentaire et le président du jury Jean-Louis Souletie 
interrogea Roland Lacroix sur la signification et la pertinence du modèle 
catéchuménal d’initiation pour toute la catéchèse. 

La thèse de Roland Lacroix est donc particulièrement bienvenue. Il était grand 
temps qu’un chercheur effectue ce travail. Et en effet le travail a été accompli et 
de très belle façon, le jury a été unanime sur ce point. Mais effectuer cette 
recherche suppose en réalité de surmonter des paradoxes. En effet, le mot 
catéchuménat a été valorisé dans l’Eglise catholique au XXe siècle et notamment 
au Concile Vatican II qui prescrivit sa restauration en référence aux Pères de 
l’Église. Mais, premier problème de taille, le catéchuménat est un concept né au 
XVIIIe siècle (p. 7) quand l’Eglise, sous l’impulsion des missionnaires, voulut 
réadapter un catéchisme pour adultes en pays de mission. Donc, le 
catéchuménat ne renaît pas dans la période moderne, mais il est réinventé par 
souci missionnaire ce que montre de façon convaincante Roland Lacroix. Ce fut le 
cas pour les pays de mission entre le XVIe et le XVIIIe siècle, ce fut le cas aussi 
pour la France pays de mission au XXe siècle. Si l’inspiration patristique est 
évidente dans le renouveau du catéchuménat au XXe siècle, il n’empêche, montre 
Roland Lacroix, qu’il ne s’agit nullement d’une réactualisation, ou d’un retour à 
un âge d’or. Le catéchuménat, en réalité l’initiation chrétienne des adultes, est 
une instauration d’une pratique de l’initiation chrétienne des adultes à travers un 
Rituel qui articule temps, étapes, conversion, catéchèse et vie ecclésiale. Jamais 
l’Eglise au cours de son histoire n’avait conçu une démarche d’initiation 
sacramentelle d’une telle ampleur.  

Cela suppose que l’histoire française du catéchuménat soit étudiée sous fond de 
trois phases dans l’histoire catéchuménale : la période patristique – antique, la 
période moderne – missionnaire, et la période contemporaine née au milieu du 
XXe siècle et son rituel par étapes, encouragé par le Concile Vatican II. Cette 
période contemporaine elle-même composée de trois modèles : le modèle 
missionnaire type action catholique, le modèle pastoral, et le modèle de 
l’initiation chrétienne des adultes.  

La conséquence théologique saute alors aux yeux : il n’y a pas de théologie toute 
prête, déjà acquise au XXe siècle pour une réalité qui vient à l’Eglise et qui est 
encore dans sa phase de réception. La théologie de l’initiation chrétienne des 
adultes s’élabore en même temps que l’initiation chrétienne des adultes se 
développe. L’exemple de Jean Daniélou est très éclairant à ce propos, ce grand 
spécialiste des Pères de l’Eglise, avait compris dès les années 50 que cette 
nouvelle manière de préparer le baptême nécessitait une autre approche en 
théologie des sacrements car Daniélou reconnaissait qu’il y avait du quasi 
sacramentel dans la préparation au baptême (p. 93). Cette pratique nouvelle du 
baptême des adultes invitait donc à un déplacement de la théologie 
sacramentaire développée depuis le concile de Trente. Roland Lacroix montre 
comment cette interpellation théologique sera reprise et approfondie par Joseph 
Ratzinger, Louis-Marie Chauvet notamment, mais peu par Henri Bourgeois.  



 

 

Il s’agit d’une thèse tout à fait essentielle pour l’histoire et la théologie 
catéchétique en France mais aussi en monde francophone et au-delà même pour 
les églises locales qui de plus en plus nombreuses accueillent des catéchumènes 
et organisent le catéchuménat. Cette thèse présente un double intérêt 
académique et pastoral qui fut évaluée avec la plus haute mention, Summa cum 
laude ! 
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